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OBJET  : point de situation géopolitique de la Chine 
 
 
 
L’influence croissante que la Chine occupe dans les relations internationales impose 
de suivre avec attention les implications mondiales de son développement 
économique. Il convient également d’identifier les répercussions régionales voire 
mondiales sur le plan diplomatique et militaire que pourraient avoir des sources 
périphériques de tension, potentiellement aggravées par des pressions américaines. 
 
La présente fiche dresse tout d’abord un constat de la puissance de la Chine à l’échelle 
mondiale puis analyse les différents facteurs qui aujourd’hui font évoluer le poids de ce 
pays dans les relations internationales et particulièrement au niveau régional. Enfin, elle 
propose des perspectives d’évolution du rôle de ce pays dans les cinq années à venir 
(risques et opportunités) et envisage la place de la France dans cette évolution. 
 
I/ Constat de la puissance chinoise en 2005 
 
La Chine connaît actuellement un développement économique et une évolution politique 
qui font d’elles un acteur au rôle croissant dans les relations internationales.  
 
 11- une puissance économique en devenir 
La Chine représente une part croissante de l’économie mondiale : l’évolution de cette 
croissance est à la fois exponentielle et imprévisible. Par exemple, elle est devenue le 2ème 
consommateur mondial de pétrole depuis 2004 alors que les prévisions estimaient 
l’atteinte de ce rang à 2010. 
La Chine occupe désormais une place déterminante dans les décisions de l’Organisation 
Mondiale du Commerce. Ce rôle croissant est la conséquence du poids économique 
qu’elle représente : marché convoité pour l’automobile, l’aéronautique, les machines outils 
mais également zone de production exceptionnelle (main d’œuvre nombreuse et rentable).   
 
 12- un membre du conseil de sécurité cherchant à se faire reconnaître 
La Chine s’est longtemps montrée discrète comme membre du Conseil de Sécurité de 
l’ONU, n’usant jamais de son droit de veto et ne se mettant pas en avant au conseil de 
sécurité (proposition de résolutions…). 



Aujourd’hui, la Chine témoigne d’une volonté nouvelle de s’impliquer dans les relations 
internationales et de peser dans les décisions qui ne concernent pas son environnement 
proche: son engagement récent à propos de la crise au Soudan en témoigne. Ses efforts 
dans le domaine des droits de l’homme vont également dans ce sens. 
 
 13- une puissance militaire et nucléaire 
La possession de l’arme nucléaire et l’existence d’une armée extrêmement nombreuse 
mais peu moderne ont longtemps correspondu à la volonté de la Chine de faire reconnaître 
son rang et d’assurer la sauvegarde de son territoire en étant en mesure de contrecarrer 
toute menace extérieure ou éclatement intérieur. L’outil militaire chinois, en pleine 
évolution, témoigne des changements en cours dans ce pays. 
 
II/ Analyse des facteurs d’évolution de la puissance chinoise 
 
La Chine fait l’objet de pressions croissantes de la part de certains pays occidentaux et en 
particulier les Etats-Unis. Ces pressions sont suscitées par l’inquiétude qu’inspirent sa 
puissance économique, démographique et militaire, son régime politique décrié pour ses 
atteintes aux droits de l’homme, les différends qui opposent la Chine à certains de ses 
voisins. 
 
 21- l’affirmation d’un nouveau rôle mondial 
Dans le but de préserver les conditions de son développement, la Chine cherche à 
apparaître comme un partenaire pacifique, fiable et influant (§12).  
 
 22- le renforcement d’un rôle régional central 
La Chine a montré au cours des dernières années et continue de montrer un engagement 
régional croissant en Asie du Sud-Est. Ses relations avec la Corée du Sud et l’ASEAN en 
sont la preuve et montrent la recherche de stabilité régionale poursuivie par les dirigeants 
chinois. Les relations avec les deux grandes puissances voisines (la Russie et l’Inde) sont 
constructives (baisse des tensions à la frontière russo-chinoise et sur la question tibétaine) 
 
 23- un nouveau rôle économique source de tensions 
Les conséquences et les manifestations de la croissance chinoise (§11) ne doivent pas 
occulter les tensions qui découlent de cette croissance économique effrénée. 
La croissance économique chinoise est, tout d’abord, à la source d’une tension croissante 
sur les sources d’approvisionnement en pétrole. Cette tension sur l’approvisionnement en 
pétrole exacerbe celle qui existe dans les relations entre la Chine et les Etats-Unis. Un 
objectif principal de ces derniers est le contrôle de la dépendance énergétique chinoise. 
Cette tension peut se concrétiser notamment au travers de la tentative de l’un ou l’autre de 
maîtriser les approvisionnements en provenance de la région de la Caspienne. Elle peut 
également être observée à la périphérie de la région pétrolière du Xinjiang, les Etats-Unis 
se montrant très présents au Kazakhstan et au Kirghizistan (présence de bases 
américaines). 
 
 24- une démographie imparfaitement contrôlée 
Le gouvernement chinois cherche à maîtriser l’évolution démographique du pays pour 
éviter qu’elle soit source de tensions internes. En revanche, l’impact du facteur 
démographique au niveau international est plus difficile à évaluer. Tout d’abord, les 
mouvements de population centrifuges pourraient avoir un impact important sur les 
équilibres régionaux : la présence de 2 millions de Chinois dans la partie orientale de la 
Russie est à cet égard révélatrice des tensions qui pourraient naître d’une telle pression 
démographique. De même, le déséquilibre entre les nombres d’hommes et de femmes dans 
la société chinoise (117 hommes pour 100 femmes) se fait ressentir, par exemple dans la 
région frontalière du Viet-Nam. 
 
 25- des différends régionaux qui ne sont pas réglés 
Trois sources de tension périphériques méritent d’être surveillées. 
Le développement de l’islamisme ouigour à la frontière du Kazakhstan représente à la fois 
une menace intérieure pour la Chine et une opportunité pour elle de susciter au niveau 



international une collaboration dans la lutte antiterroriste et de voir les pays occidentaux 
sinon aider du moins soutenir le combat chinois. 
La question tibétaine semble en phase de règlement depuis le récent recul du Dalai Lama 
sur la question de l’indépendance du Tibet. 
Les relations avec Taiwan sont actuellement caractérisées par un apaisement fragile : si la 
Chine accepte un statu quo, une déclaration d’indépendance par Taiwan entraînerait une 
forte crispation voire un conflit. Le soutien des Etats-Unis à Taiwan sous une forme 
quelconque (fourniture d’armement notamment) serait un facteur aggravant. 
Enfin, même s’il n’existe pas de différend entre la Chine et la Corée du Nord, la détention 
possible par cette dernière de l’arme nucléaire susciterait un regain de tensions entre ces 
deux pays et le Japon, l’ensemble de la région enclenchant un processus dangereux de 
prolifération d’armes nucléaires. 
 
 26- une puissance militaire dissuasive 
L’effort chinois dans le domaine de la Défense est en hausse permanente ; en 2005, le 
budget de la Défense a augmenté de 12,6%. Les efforts réalisés par la Chine dans le 
domaine militaire sont destinés à faire de l’armée chinoise une armée moderne et pas 
seulement pléthorique. La démobilisation de 200000 soldats, les acquisitions de moyens 
aériens et navals modernes destinés à augmenter les moyens de projection soulignent la 
volonté chinoise de montrer sa capacité à intervenir contre toute menace ou atteinte à ses 
intérêts. 
 
III/ Perspectives, proposition  
 
Compte tenu des objectifs de puissance que la Chine a au plan mondial et dans la région et 
des moyens dont elle dispose, compte tenu des objectifs et des moyens de puissance qui 
sont exprimés dans l’environnement de la Chine pour maîtriser la puissance de cette 
dernière, on peut à un horizon de cinq ans prévoir quelques comportements des principaux 
acteurs des relations internationales. 
 
 31- un engagement croissant des Etats-Unis dans la région 
Afin de préserver leurs propres équilibres (liés notamment à leur approvisionnement 
pétrolier mais également à leurs débouchés et à leur dette extérieure) les Etats-Unis 
chercheront à contrôler et entretenir la dépendance de la Chine (dans le domaine pétrolier 
mais également dans le domaine céréalier, la demande alimentaire chinoise continuant 
d’augmenter dans les années à venir). La présence militaire américaine, illustrant le 
messianisme américain, devrait se maintenir en Asie centrale (centrée sur l’Afghanistan) et 
en Corée du Sud. 
 

32- des foyers de tension persistants que la Chine doit maîtriser 
La ligne directrice des gouvernants chinois dans les années à venir pourrait être la 
suivante : 
- contrôler l’accélération du développement économique du pays pour qu’il n’ait pas 

d’effet pervers sur l’économie mondiale (rupture d’approvisionnement en pétrole 
notamment) qui serait in fine dommageable pour la Chine, 

- maintenir, cependant, le rythme du développement économique à un bon niveau en 
intervenant contre tout facteur qui risquerait de le compromettre (difficultés 
d’approvisionnement en pétrole, isolement du pays consécutif à une mise à l’écart par 
certains pays occidentaux, poursuite de la lutte contre tout facteur de déstabilisation au 
Xin Jiang, Tibet ou à Taiwan). 

 
 33- la position de la France sur les problématiques chinoises 
Pour la France, la Chine représentera dans les années à venir : 
- un marché potentiel source de développement (marchés aéronautique, ferroviaire, des 

travaux publics, de l’armement en cas de levée des restrictions actuelles…), 
- un facteur d’augmentation de la pression sur les cours du pétrole et de la concurrence 

dans le domaine économique (coût de la main d’œuvre), 
- un partenaire potentiel pour défendre, le cas échéant, des positions communes au 

Conseil de Sécurité. 
 


